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D’emblée frappe l’oniginalité de ce
programme, essentiellement constitué
de premieres discographiques, toutes
exécutées a partir de copies de ma
nuscrits du compositeur par Michael
Habermann, qui fut durant pLusieurs
années le créateur d’uvres du critique
et compositeur anglo-parsi Khaikhosru

Sorabji, surtout connu par La pertinence
de ses écrits musicologiques, ainsi que
par l’extréme complexité et l’ampleur
de ses compositions, dominées par
l’Opus clavicembalisticum, nécessitant
au piano seul une execution de plus de
quatre heures.

La Quasi Habanera, ceuvre originale,
et Ia transcription pour piano de Ia
Rapsodie espagnole de Ravelillustrent
le méme soin dans Ia traduction au
piano seul d’un très riche raffinement
harmonique, ainsi que t’attention por
tee a Ia réussite dans l’enchathement
d’épisodes souvent ténus melodique
ment. Pour ces deux pièces, lejeu pré
cis de Habermann soutient le discours,
malgré certains accords souvent tro
assenés, et même si un toucher plus
riche, sculptant plus profondément les
pLans sonores, rendrait sans doute mieux
justice aux amoncellements de notes
demandés par Sorabji.

Ce méme besoin d’un jeu riche, sculp
tantettimbrantavec La plus grande di
versité un matériau qui constammen
fait comme empiler plusieurs strate
musicales, se retrouve autant dans L
courte paraphrase libre du Finale de 1:
Sonate dite << funèbre >> de Chopin, pro
gressant telle un mouvement perpétue
en suite d’accords complexes, que dan.
l’éLaboration au caractère souvent gro
tesque sur Ia Vatse de Chopin, ou en
core dans les variations étonnammen
inventives de La Passegiatta veneziana
pastiche de Ia Barcarolle des Conte.
d’Hoffniann d’Offenbach. Habermanr
ne parvient pourtant que partiellemen
a satisfaire cette exceptionnelle de
mande de maltrise et d’invention dan
lejeu pianistique.

Avec Ia juxta position de La Fantaisi
chromatique et d’une Fugue de Bach
réécrite dans une sorte d’adaptatio
censée permettre de percevoir au pian
ce que devrait être l’exécution de cc
uvres au clavecin, se rencontre san
doute dans ce programme Ia pièce a i
lois Ia plus immédiatement appréher
sible, et La plus étrange par son proje
Les modifications considérabes de l’écr
ture proposées par Sorabji visent a prio
a traduire certaines des caractéristique
dujeu au cLavecin, comme le coupLac
de différents jeux ou l’emploi denote
inegales.

IncLassable etsans douteintimidan
ce témoignage passionnant du trava
de Sorabji, ardemment défendu pE
Michael Habermann, est peut-étre
conseiller d’abord a ceux qui veuler
mieux connaitre cette personnalit
unique de La musique, ainsi qu’aux CL

rieux de l’art de La paraphrase et de
transcription, qui se délecteront sar
nul doute des innombrables trouvailk
qu’iLs y découvriront.
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